
baisse Ottawa.... 4 67

Arr. à Montréal... 25

Laisse Montreal.. 45

Arrive à Ottawa.

Chemin île Fer Canadien dn PaciHpe
IH VISION D’KST. 

L’ANCIEN NE LIGNE TOUJOURS EN «VINT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

Arrangements «IV to common 
caul Lundi, 11 Août 1881.

is h «1 ?.:s 
U |8 |3 g.8 
5Q fi- 5 «5

TAULÏAÜ DK 8 U ILS.

O’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 :
L’Express du jour quille Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quille Ottawa à 11.35 pm 
“ “ Arr. à Toronto à] 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 9.00 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.55 pm
“ du soir quitte Toronto à 7.40 pm 
“ “ Ait. à Ottawa à 4.50 am

Chars palais élégants sur les trains du 
lu jour. Chars dortoirs somptueux sur los 
trains du soir.

Connections à Bm'th’s Fall, pour 
Irockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
ind Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Conneciions à Toronto pour tous let 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-euesl.

Pour les billets, le prix du passage, 1er 
sièges dans le char-s- iou, la table du 
départ des trains pour 1 haut de l’Ottawa 
et tous les autres stalio. s locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets. 

tmr 42 KCI ELGIN. -8| 
GEO. W. iHBBARO,

ARCHÜH liAKER,
Suri n te ndu n t-généra /

Assistai! t-Agent-Géne. ssagers.

W.C. VANHORNK,
Vice-Président.

^_______

G
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AVIS AUX ENTREPRENEURS.
DES SOUMISSIONS cachetées, (compre­

nant Ica plana et dev.s), adreasées au aoua- 
sigré, faites séparément et portant rcapec 
tivement les suscriptiona suivantes : (1) 
“Soumission pour appareil de chauffage, 
bureau de poste de Trois Rivières, P. Q ; ’’ 
(2) “Soumission pour appareil do chauf­
fage, bureau de poste de Sherbrooke, 
P. Q.;” et (3) “Soumission pour appareil 
de chauffage, bureau de poste de Cornwall. 
Ont..” seront reçues à ce bureau jusqu’à 
VENDREDI, le 19 d’OCTOBRE prochain, 
pour le parachèvement do< travaux susdits.

Copies des plana des édifices que l’on se 
propose de chauffer et un mémoire des ou­
vrages requis, seront fournis aux personnes 
qui désirent soumissionner. Ces dernière" 
devront indiq 1er Varrangement, etc., de 
leur iappareil, et en fournir vu dévis bien 
détaillé.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faite» 
sur les form îles imprimées et signée 
les soumis, to maires mêmes.

mission doit être accompagnée 
e de banque accepté payable à

Ctaaqunaque sou 
d’un chôqu 
V oi dre del

e de banque accep.o pay 
Voidre de"l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce chf'qiescra confisqué »! 
le soumisp'onnaire refuse de signer le cou- 

ne com­
te soumisr'onnaire rciuso de signe 
trat lorsqu’il en sera requis, ou s'il 
plète pas l'ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis­
sions n’auront pas été acceptées.

Le Ministère ne s’engage à accepte 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre,
F. B. ENNIS, 

Secrétaire.
Ministère des Travaux Publics, 

Ottawa, 8 septembre 1884.

Payable d’avance.tpar’an. .83,
do quatre moto.. 1-00
do un moto.......

Edt Hebdomanaire, par an...... 1-0®

L’EXPEDITION GORDON

Si on en croit les dernières dépê­
ches, Gordon se serait libéré lui 
même sans attendre les tardifs 
secours gué l’Angleterre lui faisait 
payer par une trop longue attente.

Et dans ce cas, la fameuse expé­
dition canadienne, organisée à des 
frais absurdes et dont l’idée ne 
pouvait venir qu’au général Wol- 
seley retournerait de Gibraltar.

Les membres de ce corps de 
voyageurs le regretteront sans 
doute et avec raison.

Ils ont pris ia chose ai sérieux, 
et auraient fait certa-nement de 
bonne besogne ; le destin nie l’aura 
pas voulu. Us n’auront pas moins 
le mérite de leur courage et de 
leur bonne volonté.

1

L’assemblée annuelle des actionnaires de 
la Société de Publicité (à responsabilité 

l'élection des directeurs et 
lieu dans le bureau du 
24 rue Sussex, Ottawa,

limitée) pour 
autres affaires 
journal Le Canada, 52< 
le 13 octobre prochain.

L4 GUERRE EN CHINE

Foulchéou, 22—Un chinois qui 
est demeuré sept années à Yule et 
à Harvard affirme que les Chinois
s'abstiennent d’attaquer la flotte . . . . .__,
française pour des motifs puérils. Uwmatafd?l'e™
L'-’S Chinois pourraient annihiler position, sont priées de donner leurs noms 
la flotte française demain, s'ils s’y ™ soussigné, qui fera avec les visitenu les 
déridaient. Ils commencent are «rangement, aéceuaire, à l.vr arrivée, 
fuser de distinguer enlre les Fran 
çais et. les autres étrangers. L* 
mécontentement augmente tous les 
jours. Dans le cas d’une guerre, 
les Chinois chrétiens seront les pre­
miers à souffrir, et après eux vieil 
dra le tour des étrangers.

La choléra vient de décimer un 
village près de cette ville.

Aux Maîtres de Maison

R. O. W. MacCÜAIG,
No. 45, rue Elgin.

CLUB HOCJSE
[Ancien Poste de P. O’MEARA]

20, 22 ET 24, RUE GEORGE
Cette maison a été reparée, décorée et 

meublée à neuf, avec toutes les

Améliorations Modernes
Des avantages spécia 

s de théâtre.
Nombreux auditoire, hier soir, 

au théâtre Royal, Les ac eurs se 
sont acquittés de leurs rôles à la 
satisfaction générale. Kernett ex­
écute des tours de force extraordi 
naires dans le trapèze et la pièce 
Ihtmpty Dumpty a été applaudie à 
p usieurs reprises.

ux sont offerts aux

La buvette est toujours pourvue des meil­
leurs marques de

Vins» Liqueurs et Cigare».

T. P. O’CONNOR, Prop.
Ottawa, 2 sept 1884

L’ELÉMENT français aux 
ETATS-UNIS

De plus en plus éclate avec évi­
dence ce fait que l’on signale depuis 
plusieurs années : l’élément fran­
çais aux Etats-Unis, représenté 
surtout par les Canadiens et les 
Acadiens, prend de plus en plus de 
l’importance.

C’est principalement dans la Nou­
velle-Angleterre que cela se mani­
feste. La, dans certaines villes, on 
troc /e des quartiers français, des 
pp-Oto^s canadiennes, ayant leurs 
églises, leurs prêtres canadiens, 
leurs journaux.

Eloignés comme ils le sont de la 
patrie, ils sentent le besoin de se 
seirer, de s’unir étroitement, et de 
se soutenir entre eux.

Aussi ne faut il pas s’étonner de 
les voir, à v*i momant donné, jouer 
un rôle important dans les affaires 
locales.

On cite, dans le passé, M. Mé­
nard, qui a été lieutenant-gouver­
neur de l’Illinois, M. Bougy, qui a 
poué le nom canadien au congrès 
de Washington, M. Leclerc, élu 
député dans le Vermont.

Et voici maintenant deux élec­
tions canadiennes dans le Maine : 
celle de M. Daniel Côté, à Bidde- 
ford, et celle du docteur L. J.
Martel, rédacteur du Messager, de 
Lewiston.

Nous ne saurions trop féliciter 
nos compatriotes de ces succès. Ils 
en présagent d’autres, plus impor­
tants encore, que l'on peut prévoir 
dans les conditions Tune très haute 
probabilité.

En effet, outre le lieu déjà si 
puissant de la langue frança se, nos 
frères des Etats Unis ont un lien 
encore plus puissant dans leur foi 
religieuse, sous l’égide de laquelle 
ils forment un groupe absolument 
homogène, trouvant de plus un 
heureux appui dans tous les catho­
liques de langues différentes ; car, 
il ne faut pas l’oublier, !a croyance 
catholique est la seule société reli j 
giew e qui réunisse absolument et|
sûrement des hommes de diverses. un mm »
langues et de nationalités diffêren j B Kl SON, Il HA HT 11 & ClC.,

152 et 154, rue Sparkn^

III

GRANDE VENTE
Aü COMPTANT

D’EFFETS de MAISON

1 SEMAINE SEULEMENT 1
COMMENÇANT

LUNDI, 15 SEPT.
COUVERTES EN LAINE, la 

paire: $1 25, 81 50, 81 75, 82 00, 
82 25, 82 50, 82 75, 83 00, 83 50, 
$4 00, etc., etc.

TOILES A NAPPES, la verge : 
18c, 20c, 25c, 30c, 35c et 40c.

COTONS & TOILES A DRAPS, 
la verge : 18c, 20c, 25c, 30c, 35c, 
40c, etc.

SERVIETTES, la pièce : 3c, 4c, 
5c, 7c, 10c, 12|c, 15c, etc.

Conditions Comptant.

tes.
Honneur donc à nos compatrio­

tes établis aux Etats-Unis 1 Puissent 
ils continuer à prospérer, en restant 
unis, et former un parti national 
de plus en plus puissant.

—le Canadien.

abonnement

n 11

IÜ1

DE DETAIL
Nous avons décidé de discon.muer notre commerce île détail de 

maichandises sèches et vous offrons aujourd’l i! I out notre 
assorlimi ut A un

11 n R 1I i
Toutes nos marchandises sont marquées à moins du prix coûtant.

Notre Vente i SamSee
Est mainten. nt commencée et se continuera jusqu’à ce que tout le 

fonds soit vendu SA.ITS HSSEXIVE.
Le stock s’élève à SB'75,000> et 11 faut qu’il parte.100 B n IBIIW M

66 & 68 Une SPARKS.

ttawa,
i

UN CAS CONSTITUTIONNELTl.
public d’Ottawa 
commande qu’ou j
rès modérés. On 1
LARDS sont à la ’
aires fournis sur

Le Mail soulève une question 
constitutionnelle au sujet de pa­
roles que l’honorable G. W. Ross, 
ministre de l’Instruction Publique 
d’Ontario, a prononcées dernière 
ment à Toronto.

M. Ross disait alors qu’il n’accu­
serait pas de déloyauté un homme 
qui proclamerait que l’annexion 
aux Etats-Unis serait plus avanta­
geuse au Canada que notre position 
actuelle vis à vis l'Angleterre.

Ces paroles, d’après le Mail, ne 
conviennent pas du tout dans la 
bouche d’un ministre de la Cou­
ronne, et notre confrère appelle 
l’attention du lieuten mt gouver­
neur sur ces paroles de son mi­
nistre auquel il devrait r’emander 
des explications.

M. Ross en parlant ainsi n’avait 
pas tant pour but de défendre quel 
qu’un de l’accusation de déloyauté 
que de défendre ses propres opi 
nions sur la matière. On peut dire 
aussi que tous les ministres pro 
vinciaux qui ont entendu, sans 
faire de protestation, M. Ross pro 

(h noncer ces paroles en défense d’o­
pinions dont il ne se cache pas, 

l sont coupables ail même degré que
-i ce dernier au point de vue cons­

titutionnel. Dans ces circonstances 
ie lieutenant-gouverneur serait jus­
tifiable de demander às. s ministres 
des explications au sujet de ces 
paroles.

Ce cas tombe aussi sous la juri­
diction du gouverneur-général. Il 
est essentiel au bon fonctionnement 

I des institutions actuelles en Canada 
! que la plus grande discipline règne 

et que le plus grand sentiment de 
loyauté existe chez tousles officiers 
de la couronne ; le gouverneur 

I K général ainsi que le lieutenant- 
' j gouverneur, comme représentants 
I de la Reine, sont chargés de main­

tenir cette discipline.
Ll II y a quelques années, dans une 
■ province voisine un ministre fut 
" accusé d’avoir prononcé des paroles 

ayant une certaine nuance de tra­
hison. Le lieutenant-gouverneur, 
sir Charles Hastings Doyle deman­
da immédiatement une explication, 
et bien que le ministre fut un hom­
me de grande valeur et qu’il eut 
une forte majorité dans la chambre, 
il fut obligé de retirer, de désa 
vouer ses paroles.

Le cas de l’honorable M. Ross 
est identique.

Bien que M. Cartwright ne soit 
plus ministre de la couronne, la 
campagne qu’il a en reprise en fa­
veur de l’indépendance tombe près 
que autant sous la dépendance des 

) ' représentants de la couronne, dont 
le devoir est de veiller au maintien 

i de l’union avec l’empire britanni 
1 que. Le cas de M. Ross de meme
H que celui de M. Cartwright soulè­

vent une question constitutionnelle 
importante que la presse ne tardera 
pas sans doute à discuter à fonds
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LE CANADA ANNONCES

Première insertion, par ligne*. *90.10 
0.05 
0.0#

Tons les jours..........
Trois lois par semaine 
Une fols la semaine..,
Allons terme, conditions spéciales

0.0

JOURNAL QUOTIDIEN

PETITES NOTES
Les honorables MM. Chapleau et 

Costigan sont arrivés à Ottawa, à 
midi.

L’honorable M. Caron est arrivé 
aujourd’hui, à Ottawa. Sir Hector 
Langevin arrivera après demain. 
Tous les autres ministres sont dans 
!a capitale.

L’honorable juge O’Connoi a 
siégé pour la première fois, hier, 
aux Assises criminelles à Toronto. 
Plusieurs membres du barreau lui 
ont présenté leurs félicitations.

Un arrêté du conseil exécutif 
suspend pour un mois l’arrêté du 
■20 février 1882 réservant Port Ed­
ward, rivière Saint-Clair, pour l’im­
portation du bétail pour l’élevage.

On dit que l’inauguration de la 
statue de sir George E. Cartier, 
la Place du Parlement, sera l’occa­
sion d’une grande revue militaire. 
Sir John A. Macdonald prononcera 
un discours.

Aujourd’hui, s’ouvrent devant la 
Cour Suprême les plaidoiries dans 
la cause de l’acte des licenses du 
gouvernement fédéral. L’honora 
ble M. Church, représentera la oro- 
vince de Québec.

Nous regrettons d’apprendre la 
;nort de M. John Riordon, grand 
fabricant de papier et principal pro 
priétaire du Mail de Toronto. C’était 
un homme d’énergie, d’initiative et 
d’une rare intelligence des affaires.

M. F. N. Gisborne, surintendant 
du service des senaux et télégra­
phes du gouvernement, est parti 
d’Ottawa pour la Colombie An 
glaise, où il va poser un câble de 
Victoria, C. A. à Point Anglos, ter­
ritoire de Washington, distance 
d’environ 18 milles, ainsi qu’un fil 
télégraphique qui traversera Saani- 
cam, et pour autres affaires se rat­
tachant au service télégraphique 
sur la côte du Pacifique. Il ne sera 
de retour que vers le milieu de 
novembre

GRANDE FETE A SOREL

(Dépêche spéciale)
C’est aujourd’hui jour de lête 

civique à Sorel à l’occasion de la 
visite de sir Hector Langevin pour 
la pose de la pierre angulaire des 
nou: eaux édifices publics Les ma­
gasins sont teimés, les rues sont 
toutes pavoisées, et les visiteurs 
sont très nombreux. Le vapeur 
Filgate nous a amené ce matin cinq 
cents passagers venant de Montréal. 
Le corps de musique de la cité les 
accompagnait.

Sir Hector Langevin est arrivé à 
Sorel à une heure aujourd’hui. Il 
était accompagné de plusieurs 
députés et de citoyens influents de 
Montréal.

Après avoir visité les travaux 
publics dans le port, sir Hector se 
rendit aux nouveaux bureaux de 
poste et de douane en voie de cons 
truction pour y faire la pose de la 
pierre angulaire.

Après la cérémonie, Son Honneur 
le maire de Sorel, M. Germain pré­
senta à l’honorable ministre une 
magnifique adresse au nom des 
citoyens de Sorel, et sir Hector fit 
une réponse très éloquente.

A trois heures eut lieu à l’hôtel 
Piché un banquet auquel plus de 
vent convives prirent part. La salie 
était richement décor e et le menu 
était des plus recherché.

Ce soir il y aura illumination 
générale, procession aux flambeaux 
et feux d artifice sur la p:a .ed’armes.

LES PEINES
Malgré tout ce que l’on peut faire, 

elles nous arrivent de temps à autre. 
Evitons donc les désappointements 
en n'espérant pas trop ; évitons la 
perte d’argent en n’achetaot rien 
d’inutile; évitons des décepiionsen 
n’achetant pas d’autre remède que 
le Putnam’s Painless Co n Exl ac 
tor, le seul sur et garanti pour la 
guérison radicale et sans douleur 
des cors aux pieds. Méfii-z vous des 
substitutions, des contrefaçons, des 
imitations. En vente chez tous les 
pharmaciens.

Une dépêche reçue par un 
citoyen de celte ville dit que deux 
des hommes du contingent de ba­
teliers canadiens ont déserté de 
VOcean King, à Sydney, pen iantque 
le vaisseau s’approvisionnait de 
charbon. On les a immédiatement 
remplacés.

M Des poursuites vont être insti- 
* 4ués contre les déserteurs, qu’on a 
dirigés de Sydney vers cette ville.

PERDURE
ie fîlDEAU.

N

•i.
directs.

LE CANADA

ilLIEN,
Ottawa et Hall, 23 Sept., 1884

ipes Funèbres QUESTIONS DU JOUR

LA SOCIÉTÉ I)K PUBLICITÉ, Proprietaire “RELIGION ET PATRIE” F. MOFFKT, Secretaire de la reduction et administrateur

ificc

ELLE

A

i
...

Ottawa et Hull, Mardi, 23 Septembre 18846e année Ko. 220

mwmmm

t“~
 CO

 CD

BSaSâSsS
of C.O d.a° g.^53

33

ifisiîsî

i
sN

o. 13

dl
iJH

d ‘H
'H

H
 IK

 ai
l»

m
SA

X
.O

IT SU BA
H

BIER

•a
ill

A
 «

i »
p i

uw
*v

iy
[ *

ui
«l

 e'
i

C BO
ITIER Propriétaire.

SR

§*
 g-

1

. O
3^

---
--

 *>T
x

41

ur= 
3 e 
sh



VIANDES
6 00 à 6 50 
0 00 à 9 00

6 à 08
7 à 10

Bœuf, les 100 livres
Lard...............................
Veau (au quartier) .. 
Mouton do

DIVERS
25 00
20 00

Beurre, en pain................
do en sceau...............

Fromage.............................
Suif brut, la livre............
Suif fondu.........................
Saindoux.............................
Sucre d'érable................
Miel, la livre.......................
Sirop d’érable, le gallon,

Foin nouveau, la tonne.... 
Paille....................................

1'U
00 00

108
1412

12*10
1512

l 00
00 à

15 00 à 00 00 
5 00 à 6 0 J

PEAUX INSPECTÉES
7 50 à 7 00 
7 00 à 7 50

No. 1 le 100 Ibs 
No. °

MARCHE DE MONTREAL
GRAINS ET FA' INFS

$5 25 à 5 30 
4 85 à 4 95 
4 25 à 4 35
4 75 à 5 25
5 25 à 5 60 
3 2b à 3 40 
3 00 à 3 25 
2 90 à 3 00 
2 25 à 2 35

... 2 15 à 2 20 

... 175 à 2 00

Supérieure extra..........
Extra superlin-.............

“ du printemps ...
Forte (moyenne)-.......

“ de boulangerie-
Superfine ......................
Fine ................................
Middlings .....................
Forte en sacs de 100 ibs.. 
Extra 
Sup.
Forte de blé roug« d’hiver

en poche de 100 Ibs.......
Blé rouge d’hiver...............

“ rouge du printemps......
Issues de blé

2 75 à 2 80 
0 92* à 0 95 
0 90 à 1 00 
0 95 à 1 00

15 50 à 16 00 
19 00

Son (gros) 
“ (tin)..

GRAINS GROSSIERS
Pois le minot de 66 Ibs 
Avoine “

Seigle “ 56 “ ...
DIVERS

0 91 à 0 92* 
0 43 à 0 45 

55 à 0 65 
70 à 0 00 
70 à 0 71

32 “
48 "
56 “

0 15 à 0 20 
0 22 à 0 25 
0 09f à 0 10* 
4 50 à 6 00 
0 30 à 0 40 
8 00 à 9 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00

Beurre en tinette..........
Œufs frais la douzaine
Fromage..........................
Pommes le baril............
Oranges la douzaine....
Citrons la caisse ..........
Miel en gâteau.............
Miel coulé la 1b....
Sucre d’érable nouv. la 1b. 0 08 à 0 10 
S.rop d’érable le gall..
Tabac en rolls la lb- 
Plumes mêlées “ ..

0 90 à 1 00 
0 15 à 0 20 
012 à 014 
0 60 à 0 70 
0 35 à 0 40Cire

LÉGUMES
1 00 à 0 00 
0 30 à 0 00 
0 00 à I 20 
0 00 à 1 25 
0 40 à 0 50

Pommes de terre, sac
Choux, douzaine.........
Navets, minot.............
Betteraves “ .............
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 0 01)
Haricots verts, minot.......... 0 50 à 0 00
Petit pois “ “ .......... 0 50 à 0 00

MARCHÉ AU FOIN
....... 9 00 à 10 00
alité 50 à 9 00 

.. 6 50 à 7 00 
....... 5 00 à 6 50

Foin pressé, la tonne 
bottes 1ère2e qU"

Paille.

MARCHE DE CHICAGO
0 81 à 0 84 
0 47 à 0 51$ 
0 25* à 0 26* 

22 00 à 0 0d 
7 57* à 7 62*

Blé
Maïs ......
Avoine...
Lard^alô 
Sainaoux

Blé, mais et avoine en baisse. Lard salé 
sans allaires. saindoux en baisse.

FEJiU i;z
IÆS CIGARES

CABLE
ET

PADni

il il nu
MANUFACTURÉS PAR

umm
3d6r. 1 an.

MARCHE D’OTTAWA
FARINES

Farine forte de boulangers,
par baril....................

Farine extra.................
Farine de sarrasin.......
Farine d’avoine.........
Farine de blé-d’inde...

$ 5 25 à 5 50 
5 50 à 0 00 

, 5 00 à 0 00 
4 75 à 5 00 
3 vc 0 à 3 75

GRAINS
1 00 à 1 25 

38 à 40 
1 00 à 0 00 

85 à 90 
1 70 à 2 00 

65 à 70 
65 à 70 
70 à 75

Blé, le minot
Avoine.......... .
Blé-d’;nde....

Fèves..........  .
Sarrasin.......

LÉGUMES
Patates nouvelles, le sac....
Patates, la poche....................
Navets le paquet....................
Betteraves................................
Choux, la douzaine...........
Œufs
Pommes, le baril..................
Prunes rouges, le sceau ....

VOLAILLES

40 à 45 
55 à 60 
05 à 00
or. à oo
25 o 50 
18 à 18 

4 00 à 6 00 
0 40 à 0 50

40 à 70
40 à 50
50 à 60
75 à 1 25 
70 à 75

Poulets, le couple 
Poules, la pièce...
Canards .................
Dindes, la pièce... 
Oies...........................

LA PROTECTION SANS EGALE raui

ISAÏE DAZE LEManufacturier
—(ET)—

MARCHAND de CHAUSSURES
EN GROS ET EN DtTAIL

Di.lXII

LTN
COIN DES RUES

DalHou-sie et de l’Eglise 
OTTAWA.

Désire faire savoir à scs nombreuses pra­
tiques et an public d'Ottawa et do ses en- 

ns en généra, qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazé désire attirer l'attention dn 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l'établissement est sans 

contredi le plus complet de ce genre à 
Ottawa et est composé d'ouvriers de 
miôre classe.

toute commande
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai. v
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
atisfactioa garnntie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
tt^Les marchands de la acampagne fe­

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

Ludovic r 
domestique 
de l'hôtel, 
de Babylone, 
da sa montre 
core dix heur 

Au fait, s 
n'irais-je pas 
Conlange et 
du Nord ? J’a 
sir de leur i 
leur arrivée 
le premier à 1 
échappé à la 

Il prit la p: 
de qu’il renct 
dre au cocher 
la gare. Le I 
demie-heure, 
né au cocher 
se, Ludovic 
vaste cour de 
l’arrivée, 
salles d’attent 

Tout à cou] 
de surprise, e 
deux individi 
sortir d’une 
resta immob:

1

7

'

T16 mai 84

TAPIS, TAINS He.

MAISON DE TAPIS
et s

D’OTTAWA.
/ v~'v‘ la grand assortiment, les

■Vît? --•V vtrs, et 1 a,plus bas prix en 
fait de

fié.
Les deux h, 

quelques pas 
probablement 
prendre une 
stationnaient 
gaie.

L’un de ces 
toute sa barbe 
favoris commi 
cun avait su 
drap noir, lais 
une longue 
bleue luisante 
fés de chapea 

Jtm) ges bords et
' ferrés chaussi

Ils avaient à 1 
à la poignée 
nière de cuir, 
din comme e 
ment les boni 

On pouvail 
effet pour dci 
deux bons pa 
die ou de l’A 
une visite à la 

Or, ce qui : 
prise du corn 
c’est que dan, 
avait cru rec 
de Rogas et J, 
pied.

Assurément 
ressembler pa, 
nure et les I 
visage à un ai 
en partant p 
comte de Rog 
valet de piec 
compagnon d< 
semblait lui-r 
pied Jérôme.

Cette doubl 
cette coincide] 
avaient frappé 
sa surprise et 

Cependant, 
avaient pris p 
et la voiture 
quand le cor 
parvint à se r< 
prise

Par exemp 
étrange, muu 

Il fit quelqi 
de nouveau.

—Mais non 
impossible, j’s 
une nuit d’ir 
pas ■ surprena 
yeux fatigués 
core, je ne dist 
objets ; il me e 
des boules d< 
leurs qui mo 
et roulent dan 
j’ai été le jot 
d’optique.

D’ailleurs, ] 
tinuant tout b

aTelarts, Rideaux,
Corn>ch«4, Pôles, Garnitures 

et Meubles <le toute sorte. i

Ma

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Rue SPAKK8.

SHOOLBRED et Oie.
Ottawa, 17 Déc 1883. la

AI
:

L B, TÂCKABERBY
8NCANTEUR, COURTIKR

MARCHAND
A

Commission

:

Agit comme arbitre et coinmissairo-prisour

Bureaux: RUE SPARKS
(Enface de l’Hotel Kusseli.)

OIT A WA.

Pour les meilleures ferronneries à bon mar­
ché, allez chez

McDOVGALL & CUZNKk’I
Le plus ancien magasin de ce gc 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseign

GROSSE TARIM ERE,
flue Susse*, et coin je la rue fluke,

CUAFDIERES. OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

-ÀMCDOUGALL A CIIZNER.
31 Octobre 1883.

E. VDZINA
BIJOUTIER et HO It LOG ER

No• 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
Dü JOUR DE L'AN 

Assortime nt complet de Bagnes, Autv aux 
Epingles, Boucles d’oreilles. Montn b j’ai vu deux p 

Rogas et mon 
lui que j’ai p 
a des iavoris e 
te que la moue 
une barbe et n 

" est constamme 
ce n’est pas

n or et en argent
A MOITIÉ PRIX

ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Walti.>..
:W'E. VEZHTA,

Porte voisine «ta.VARIETY HAIE, *
1er dec,

ASSOCIATION MUTUELLE
3Z>3E3

PREVOYANCE
DU CANADA.

TEMOIGNAGE CONVAINCANT

Je me suis démis l’épauie à lu suit* 
d’une chute, le 5 octobre 1881. L”Sdo<- 
teurs furent appelés, mais ne paient r» 
mettre mon bras à son état naturel. Apre» 
121 jours de souffrances atroces, j’aila-! à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, .» 
médecin réussit à me remettre le bra. et 
position, mais les nerfs étaient tellemt i.i 
contractés que je ne pouvais plus que piiti 
mou bras à ange droit. Los ne: is )<.• 
raissaient êtie en lil d’acier; j’appliqua! 
tousles remèdes ordinaires, de l'alcool e' 
du vinaigre, du Brandy et je l’ainiot, 
mais sans aucun effet marqué. N ci ; 
avions une petite quantité de votre aluici 
et liniment d’huile. C’est le remède quit; 
donné les meilleurs résultats. Je m :*aî 
trouvé que dans une pharm rie et en peint 
quantité, et ayant dema- aux pharma­
ciens pourquoi ils ne garudieut p<:s ce re­
mède; “ Eh bien, me répondireut-ils, hou 
ne savions pas que ce remède avait au­
tant de valeur. ’’ l.s ont été lellumei,! sa­
tisfaits île mon témoignage que depuisiD 
en uni acheté et en ont vendu des quan 
t'tés. Mais comme |e ne pouvais attendit, 
vu que l’on parlait déjà de me mettre sou 
l’influence de l’Ether pour operer sur mot 
bras et détendre les neils. J’ai préfeie 
vous écrire immédiatement pour vous -le . 
mander de menvoyer six bouteilles, •••a.t 
avant que la seconde fut épuisée, les lu!* 
étaient détendus et je pouvais me servit 
de mon bras avec facilité et sans douieui.

Permettez moi de vous dire que iioi F 
nous servons habituellement de voliu tu­
nica et liniment d’huile comme rernèfu 
pour les brûlures, écorchures, entorse., 
maux de reins et en général pour inijpt 
les maladies externes et cela avor 
meilleures résultats qu’aucun remède i . 
peut donner. Mon médecin donne sua e • 
tière approbation à ce remode.

Votre tout dévoué,
Rbvd. D. Goohue,

Pembroke, N. H.

Incorporée d’après les Statuts Consolidés 
du Canada, chap. 7) et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

BUREAU PRINCIPAL:
162 RUE ST JACQUES.

MONTREAL.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.”
m. W. W. Lynch M. P. P., j 

Comméssaire des Terres de 1 Vice
la Couronne Québec, P. Q. | Présidents.

n. Globensky, Ecr., C. R. J 
H. Mat sue, M. P., Président du bureau
d’Agriculture de la province de Québec. 

Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Harris, Ecr, Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,

Guérin, Ecr., M. D.

Ho

Be
L.

John L.

J. J.

m. Alex Lacoste, C. R.. M. C. R., 
Bitaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 

tr Gagnon —Secrétoire et Trésorier. 
Hopner.—Agent Général.
J. Guérin.—Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provinc al.

Pour imformations s'adresser à

Ho et T.
,).

M. CHARLES PUNCHARD
No, 76, RUE SPARKS,

OTTAWA.
9 Mai

Ayant souffert du Rhumatisme peu dan 
longtemps, on m’a conseillé de faiiei'e- 
saie de votre Arnica et liniment d’hui.!• 
La première application me donna u» sci 
tegument immédia., ut maintenant jw su. 
cupabla d’agir à mes affaires, grâce à vol! 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Montréa..
En vente chez C. >). Dacikh, rue Sussex, 

Ottawa.

■ mg

EXAMENS DU SERVICE CIVIL
L’EX AME 2»' préliminaire, ou de cia 

secondaire, commencera mardi, le 11 
Vbmbre nrochain, et l’examen d’antitu- 

ou de classe supérieure, mercredi le 12. 
t pas nécessaire que les aspirants à la 
supérieure subissent l’examen préli-

de

Il n’est 
classe si 
minaire.

Les examens auront 
droits qu’en mai dernier.

Les demandes d'admission deuront être 
adressées au soussigné pas plus tard que le 
15 octobre.

lieu aux mômes en-

CHAS RKSJARDINS
No. 40 RUE SPARKS P. LxSUEÜR,

Commissaire et secrétaire du conseil. 
Ottawa, 12 septembre 1884.OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E el contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.

i-
'U

il
COMPAGNIES REPRÉSENTÉES:

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phoenix,

Capital et Actif Réunis
au delà de

$40,000,000 “W

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

ËTdo
do

Poudres de Condition d’Alexander
BOIJLEN POUR le* ROGNONS

RT AÜ7RK8

( INKS CELEBRES
POUR LES

CSlxca'vaa.xxaB:ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, Achetées et vendues pour ar­
gent et sur marge.

Agent k Ottawa C. STRATTON.
*oins des rues Dalhousie el Sainl-Palrxck 

VIS.—Les médecines ci-dessus, célè­
bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité, no se trouvent que chez M. G 
STRATTON. Je mets donc le public ev 
garde contre les mnlrefaçons.

VEMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es it Eglises à des conditions très 
avantageuses. Taux d'intérêt réduite:

ARGENT placé sur garanties ’e première 
classe.

LES
tage à correspondre av.m

T. ALEXANDER
peut aussi obtenir l'article vô- 
V. LAPORTE, rue Rideau;

Wellington ; 
n. ouest.

N. B.—On 
niable chez
PLUNKETT & FRERE, rue W 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ou

capitalistes trouveront leur avau-

M. Chas Desiardins-
BUREAUX:

Kdiflce de l’hôtel Russell, rno 
Spark*, Ottawa.

jm/iMiQpnvf

de Commerce et Droits d’AuteurMarques t 
gistrés. 
1er dêc. CHEMIN DE FED INTERCOLONIAL

Le Restaurant “ Queen Route directe entre l’Ouest el tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton el Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche el de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent u Saint-Jean directe

Numéros 13 & 14, Rue ELGIN
Ce restaurant de première 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî­
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia 
lité des soupes aux huîtres et des dîners 
privés

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. II. SPENCER,

classe n’est

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Propriétaire.
20 mars 1884

Pilules île Noix Longues Composées
De McflALI

Recouvertes
il

Pour la guêr 
son certaine d« 
toutes les aflet 
lions bilieuses 

irpeurdu foie 
maux de têtf

ISeiXÏÏÏ-,
■■■■Me6<Ati35jL*^-et de toutes iei 

malaises causés par le. -.s-avais fonctionne 
ment de Vestomac.

i

h Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la p'us r.ipide 
et ses taux de transport suul aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou e. destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

to

-i 1 recommandé.
; un du-; ,-‘.us sûrs et des plu 

emôdes cor.’re les maladies phi; 
haut mentionnées. Elles ne contiennes 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administré dans s import, 
quel cas, elles ne contiennent aucune d( 
ces substances délétères qui pourraient i 
rendre préjudiciables à la santé des enfant, 
on des personnes âgées. Les Pilülis u 
Noix Longues Composées, de MoGale,

>in. avec un extrait cor» 
a noix longue et combim 
irincipes végétaux, de ma» 

mere ft les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachiques jusqu'à pr(. 
sent offertes an public.

Ces ePé,ules sont x te 
tant

efficacee r

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

préparées avec soin, ave 
centré, tiré de la noix 1 
avec d’autres pr 
nière à les place

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l'Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,-; , 
Toronto.

D. POTTING ER,
Surintendant généralBPE MoGALE, Chimiste, 

Montréal Bureau du chemin de fer, 
ï» ' Moncton, N. B., ‘18 mai 1884.1883

KIDNEY WORTLES DRAMES UE LA MER

C’est un composé purement vé­
gétal de certaines racines médici 
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
eilicace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New-York et l’Ohio.

Les louanges que l’on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

On écrit de Saint l’air (Manche), 
le 3 septembre, au Petit Moniteur, 
de Paris :

“ Aujourd’hui, un drame terrible 
vient de jeter la consternation sur 
la plage de Saint-Pair (près de 
Granville), à quatre cents mètres 
des bains devant Saint Nicolas.

“ Un prêtre, âgé de quarante ans, 
l’abbé Thiroux, entré dans les or- 

après le décès de sa jeune 
femme morte en couches, avait 
conduit à la mer, pour leur ap­
prendre à nager, deux jeunes gens, 
MM. Delaconrtrie, en villégiature

dres

in.
“ L’abbé Thiroux était excellent 

nageur et d’une force herculéenne. 
La mer, calme en apparence, avait 
des lames de fond subites el vio­
lentes. Un dos jeunes gens perd 
pied et est emporté. Son frèr i 
subit le même sort. Le prêtre veut 
les soutenir, mais les deux jeunes 
gens s’attachent à Ini, liant ses 
mouvements.

“ Un jeune homme de vingt ans, 
M. Bérard, fils d’un architecte de 
Vire, qui passait sur la plage, se 
déshabille et nage vers le groupe. 
11 est saisi par les malheureux 
détresse et tons les quatre roulent 
dans les vagues.

“ A cet horrible spectacle, le 
père des jeunes gens se jette à l’eau 
ainsi qu’un autre prêtre, ami de 
l’abbé Thiroux. On les retire. Un 
douanier retire un des enfants res- 

Puis le canot des

EST-GE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

en

pirant encore, 
bains de Saint-Pair arrive, et retire 
le cadavre de l’abbé Thiroux.

“ Un de nos confrères de la press: 
parisienne, M. Léo Montancey, se 
jette .à la mer tout habillé et va 
retirer M. Bérard. Malheureusement 
il ne ramène qu’un cadavre. Le 

homme était mort

PETITE GAZETTE
—Si vous souffrez des affectations 

billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C U Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encourarement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour, 
une visite est respectueusement 
sollicitée

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les affections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
-i dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, el nous croyons que chaque 
làmilie devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

Sirop des Enfants du Dr Coderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix 25c. 
ia bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

pauvre jeune 
victime de son dévouement. Enfin 
la mer rapporte le dernier cadavre.

u Le curé de Saint-Pair arrive 
en toute hâte, et donne, sous une 
pluie battante, la bénéd;cti 
prême aux morts.”

on su-

DE PARTOUT

Warwick

Jeudi dernier, à l’occasion de la 
conférence ecclésiastique, un grand 
nombre de prêtres se sont reunis 
au presbytère de Wai vick pour 
féliciter M. le curé Poth r sur son 
entrée au chapitre du diocèse.

Messire Baillai geon, au nom de 
ses confrères, lui présenta une ma 
gnifique adresse de félicitations.
La Patrie

Le mouvement de rapatriement 
de nos frères canadiens établis aux 
Etats-Unis, augmente de jour en 
jour. Ils arrivent dans notre loca 
lité e1 achètent des terres. Ainsi 
dernièrement notre ami et intelli 
gent notaire, M. F. X. Desrosiers, a 
passé les actes de vente de la terre 
de M. Fontaine, achetée au prix de 
$750 comptant par M. Joseph Des 
jardins, retour de Main ville, celui 
ie la terre de M. Thomas Craig, 
située dans le rang de la Nouvelle 
Angleterre, vendue au prix de $800 
comptant à M. Louis Gauvin, retour 
de Woonsocket. Dans le même 
rang, M. Walter J Harwood a lui 
aussi vendu sa propriété au prix 
de $750 comptant à M. Louis Dan- 
sereau, un autre brave canadien 
français, retour de Mainville. D’au­
tres riches citoyens de Sorel et des 
autres états de l’Est de l'Amérique, 
visitent en ce moment notre loca­
lité et il est probable que des tran­
sactions nombreuses seront le ré­
sultat de cette visite.

ON DEMANDE
Des agents voyageurs pour une compa 
gnie d’assur.ince sur la vie. Adresser par 
le) ire “ P G ” à ce bureau.
18 sept.

AVIS AU PUBLIC
11KU BLES à 25 P C.

AU-DESSOUS

DU PRIX COUTANT
M. LOUIS GRATTON, marchand de meu­

bles désire informer le public d’Ottawa et 
de ses environs, qu’il abandonnera la vente 
de meubles à partir du 1er novembre 
prochain et vendra tout son assortiment 
consistant eu ameublements de salon, 
chambre à coucher, de salle à dim r, mate- 

, sommiers élastiques, chaises, couchet­
tes, berceaux, etc., etc., à

du

lats

PIOIUIB.
AU-DESSOUS DU

PtIX COUTANTOUVERTURE DES CLASSES
Pour les livres et tous les autres 

articles d’école, il est reconnu que 
c’est P. C. Guillaume, 455 rue Sus­
sex, qui vend à meilleur marché, 
soit en gros ou en détail, de toutes 
les librairies d’Ottawa.

Le public est cordialement invité à profi­
ter de ce bon marché et venir visiter le 
grand assortiment situé au

Uo 530 me Sussex
LOUIS GRATTON,

ropriétaire.27 Août 6s

L'établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

VIEUX DE 54 ANS

L’ElixiRM. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachés à ce 
grand établissement.

Toute commande go ran tie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 
133 rue Sparks, Ottawa,

Végétal Balsamique

N. H. DOWNte
A subi une épreuve de CINQUANTE 

QUATRE ANS, et a été reconnu comme U
meilleur remède contre les

Rhume#, la Toux, la Coque 
lnche et toute# le# maladie# 

dee Poumons.
PRIX

25 cts. et <1.00 la Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par
<1. O. DACIER, Ottawa

14 mal lan

:\

LE CANADA. 23 Sept. 1884

JCS. SENEGAL
1 TREPRKNEUR

fit POMPES FUNEBRES
cr • S DES RUES

York ta üailiousie.
< 1TTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.
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FE-CTXLXdETOXTTIOIV SANS EtiALK

K DAZE LE FILSifacturier
“(et)
i de fUAUSsüRKS
S ET EN DÉTAIL

IH.BXIEME PARTIE.

L’INTRIGUE.
IN DES RUES

Le ot de VFglîae 
1TTAWA. LSutldï

Ludovic remit le journal au 
domestique et sortit de la cour 
de l’hôtel. A l’angle de la rue 
de Babylone, il s’arrêta et regar­
da sa montre. Il n’était pas en­
core dix heures.

Au fait, se dit-il, pourquoi 
n’irais-je pas attendre M. de 
Coulange et Eugène à la gare 
du Nord ? J’aurais ainsi le plai­
sir de leur serrer la main dès 
leur arrivée à Paris et je serai 
le premier à les féliciter d’avoir 
échappé à la mort.

Il prit la pr'mière voiture vi­
de qu’il rencontra et donna or­
dre au cocher de le conduire à 
la gare. Le trajet se fit en une 
demie-heure. Après avoir don­
né an cocher le prix de sa cour­
se, Ludovic pénétra dans la 
vaste cour de la gare, du côté de 
l’arrivée, et se dirigea vers les 
salles d’attente.

Tout à coup il 'poussa un oh ! 
de surprise, et les yeux fixés sur 
deux individus qui venaient de 
sortir d’une salle d’attente, il 
resta immobile comme pétri-

voir ft scs nombreuses pra- 
lic d’Ottawa et de ses en- 
irai qu’il a acheté et m 
îtes les machines du vastes ;

■foiitrefois en opération 
I, Selby Lee pour la

I DES CHAUSSURES
A«ire attirer l'attention dn

le rétablissement est sans 
8 complet de ce genre ft 
omposé d'ouvriers de pre-

COMMANDE
îfiée sera exécutée et expé- 

le plus court délai.

ITE dans les Commandes
matériaux sont employés, 

’nntie. Prix très modérée, 
E EST SOLLICITÉE 
hands de la acampagne fe- 
er visiter cette MANUFAC- 
tcheter ailleurs.

DAZE,
Propriétaire.

/

A,

T
TAPIS etc.

S DE TAPIS
^OTTAWA.

fié.;rand assortiment, les 
s, et 1 aplus bas prix i 

fait de Les deux hommes passèrent à 
quelques pas de lui sans le voir 
probablement, et allèrent pren- 
prendre une des voitures qui 
stationnaient dans la cour de la

reiarts, Rideaux, i
Pôlew, Garnitures' 

es de tou le Morte,
gaie.

L’un de ces hommes portait 
toute sa barbe et l'autre de longs 
favoris comme un anglais. Cha­
cun avait sur son paletot de 
drap noir, laissant voir le collet, 
une longue blouse de toile 

' bleue luisante. Ils étaient coif­
fés de chapeaux de feutre à lar­
ges bords et de gros souliers 
ferrés chaussaient leurs pieds. 
Ils avaient à la main un bâton,

■ _ à la poignée garnie d’une la­
nière de cuir, une sorte de gour­
din comme en ont habiiuelle- 
ment les bouviers.

On pouvait les prendre, en 
effet pour deux maquignons ou 

paysans de la Picar­
die ou de l’Artois, venant faire 

visite à la capitale.
Or, ce qui avait causé la sur­

prise du comte de Montgarin, 
c’est que dans ces individus, il 
avait cru reconnaître le comte 
de Rogas et Jérôme son valet de 
pied.

Assurément, un homme peut 
ressembler par la taille, la tour- 

et les traits saillants dn 
visage à un autre homme. Mais, 
en partant pour Lisbonne, le 
comte de Rogas avait amené le 
valet de pied Jérôme ; or, le 
compagnon de* l’individu i as­
semblait lui-même au valet de 
pied Jérôme.

Cette double ressemblance et 
cette coincidence {extraordinaire 
avaient frappé Lrdovic. De là, 
sa surprise et sa s un-faction.

Cependant, les deux hommes 
avaient pris place dans le fiacre 
et la voiture était déjà loin 
quand le comte de Montgarin 
parvint à se remettre de sa sur­
prise

Par exemple, voilà qui est 
étrange, muijaura-t-il.

Il fit quelques pas et s’arrêta 
de nouveau.

—Mais non, reprit-il, c’est 
impossible, j’ai mal vu. Après 
une nuit d’insomnie ; il n’est 
pas ■ surprenant que j’aie les 
yeux fatigués en ce moment en­
core, je ne distingue pas bien les 
objets ; il me semble que je vois 
des boules de différentes cou­
leurs qui montent, descendent 
et roulent dans l’espace. Allons, 
j’ai été le jouet d’une illusion 
d’optique.

D’ailleurs, poursuivit-il, con­
tinuant tout bas son monologue,

M.

■ TAPIS D'OTTAWA.
tue SPARKS.

jBRED et Gie,
!1883. la

-«k

SENEGAL,
['REPRENEUR

UlPtS FUNEBRES i
V UES ROKS deux bons

ui üitlhousie.
TTAWA.
UBIL GLACIÈRE 
nserver les corps en 
ni gratis.

une
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ISKABEEBY nure
EUR, COURTIlfU /

.CEA1D
A

amission ilitre et coinmissairo-prisour

RUE SPARK-fU
del’lIoV-I Kusseli.)

TA WA.

ires ferronneries ft bon mar­
ié, allez chez

ALL & CUZNKk I
a magasin de ce genre à 
in 1850, à l’enseigne de la

3E TARRIERE,

et coin i!e la me Duke,
1ERE». OTTAWA,
A, P.Q.

MCDOUGALL & CHINER,

I

ÎR et HOULIHAER

6, Rue 8U88eccf
OTTAWA.

: DE NOEL ET
Dü JOUR DE L'AN

A mu aux

i
omplet de Bagues,. 
metes d'oreilles. M 
or et en argent

ITIÉ PRIX
à ordre sous le plus court 
i des prix modérés, 
la célèbre montre Waitl.»..

j’ai vu deux paysans et non de 
Rogas et mon valet de pied. Ce­
lui que j’ai pris peur le comte
a des lavoris et de Rogas ne por­
te que la moustache. L’autre a 
une barbe et mon valet de pied 

■ est constamment rasé. Et puis, 
ce n’est pas parle chemin de

VEZHTA,
ie du.VARIETY ) I AI

lSQ

Feuilles d’annonces

“ Il est si souvent d’usage d’écrire le 
commencement d'un article dans un style 
élégant et intéressant, puis de changer 
toul-à-coup son ai tide en une réclame 
appelant l’attention du public sur les pro­
priétés des Amers de Houblon pour encou­
rager le peuple à en faire l'essai, et lui 
prouv r qa'il ne doit pas employer d’au­
tres remèdes.

“ Le remède est si favorablement an­
noncé par les journaux de tous les partis 
et de toutes les dominations religieuses, et 
il supp'ante toutes les autres médecines.

“ Personne ne peut nier la vertu du 
houblon et les propriétaires des Amers ont 
montré beaucoup d’habileté en composant 
une médecine cont les bons résultats sont 
palpables.”

fer du Nord qu’on revient de 
Lisbonne. Décidément, je me 
crois un peu malade ; j’ai eu nu 
instant d’hallucination. Allons, 
font cela n’a pas pas le sens com­
mun. n’y pensons plus.

Pour changer le cours de ses 
pensées, Ludovic secoua la tête 
en la rejetant en arrière, mais il 
avait été trop rudement impres­
sionné pour pouvoir porter ail 
leurs sa pensée si facilement et 
si vite. En dépit des efforts 
qu’il faisait, son esprit conti­
nuait à être occupé par l'étrange 
ressemblance.

—Ah ! ça, se disait-il, est-ce 
que je vais faire de cette affaire 
si simple une affaire d'Etat ? 
Vraiment; je ne me reconnais 
plus ; il faut bien peu de chose 
maintenant pour m’inquiéter.

Il se cherchait querelle, il se 
grondait|et se raillait.

Si je deviens un malade ima­
ginaire, murmura-t-il, on pourra 
m’appeler le cheval’er de la Tri i- 
te-Fig " e et je ne mériterai cer­
tainement pas les compliments 
de ma belle fiancée.

Puis il ajoutait ;
—Oh ! le comte de Rogas avec 

de gros souillers, coiffé d’un cha­
peau de laboureur et affublé 
d’une blouse de marchand de 
chevaux ! Il faut être insensé 
pour s’imaginer une chose pa­
reille.

Et se moquant de lui-même,il 
se mettait à rire.

Au bout d’un instant, il repre­
nait :

—Je ne parlerai de ceci à per­
sonne, pas même à de Rogas,car 
on aurait le droit de supposer 

chose de déran-

Toi^s i Fenêtres Le grc s lot: 500, ooo marcs, $125,000 ou £25,000
l.es différents tirages de la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver­

nement vont se faire Le grand nombre et l’importance des lots gagnants ajoutés à 
la garantie absolue du prompt nalemesl des prix ont lait nue cette loterie de 
Hambourg a été honorée partout de la confiance la pins grande. De la classe 2mc 
à la 7me amiessous ale tlii.OOll num ros 48,000, prés de la moitié, sortiront d'ici 
■ ni”. ' cous,,Im "ce’ d,:,s 1» tu age de la 2me classe, qui aura lien les 9 et 10 

' 6 sorl décidera dn partage de 4000 lots formant un chiffre total de 
L46,000 marcs, comprenant le lot de 60,000 marcs. Le prix dans cette classe 
est comme suit: Un billet eut! r d’achat direct lSmarcs-#4.ôO—1’0.18 h.str. 
un demi billet d achat direct, il marcs—#2.85—£0.»»h. »tg. *
Le tirage de la 3me classe au-a lieu les 30 et ;|| Juillet 1884. Prix

Nn" < . riions «le reeevu r le 

plu» bel assorllmeail 

•K toiles ,teintes et rtorees 

pour fenêtres qui ait 

fa jais ete importe en Canada

principal 7U,ÜU0 M. Prix du billet, 18marcs....14.60—£O.I8sh. stg. 
Le tirage de la 4tne classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix

principal 80,000 11 Prix du billet, 24 marcs.....$0.00—£l.4sh stg.
Le tirage de la Sine i lasse aura lieu le 10 et 11 Septembre 1884. Prix

principal 90,000 M Prix du billet 24 marcs....... $0.00—£l.4sh. sIg.
Le tirage de la time classe aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix prit!

cipal 100,000 M. Prix du billet 24 marcs........... $0.00—£1,4sh. stg.
l e tirage de la 7tne classe durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu'au 

12 Novembre 188-t. Les principaux lots à être gagnés sont : 
30n,OOP, 200,000, 100.000, 70,000 marcs etc., et dans le cas le plus 
heureux le plus gros lot peut s'élever à 51,0.000 marcs on $12,1.000. Les 
billets numérotés et le prospectus officiel seront envoyés promptement à l'adresse 
donnée par les acheteurs, et immédiatement après lo tirage, chaque acheteur d'un 
billet revoit la liste officielle du tirage. Le paiement des billets peut se faire par 
mandat sur lu po.-le payables à Hambourg ou Londres (Angleterre), ou par biliels 
de banques, chèques, billets à vue sur toutes le , places de commerce d'Europe que 
l'on peut toujours se procurer citez un banquii r ou marchand général. Le paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silence, par la poste ou par 
autres voies suivant lo désir. S'il vous plait d’adresser en tente confiance votre 
commande, aussitôt que possible au bureau général de loterie soussigné.

JACOB ERRAIT.
MAGASIN P8UIS DE MEUBLES.

38 KDE HI DEAD.

EtiDelIf mort#* ?

“ Non.
“ Elle a souffert et langui durant des 

adnées.
“ Les médec.ns ne lui donnaient aucun 

soulagement.
“ Et un bon jour les Amers de Houblon, 

dont les journaux lui avaient dit tant de 
bien, l’o it guérie.

“ Vraiment ! Vraiment !
“ Combien i ous devons être reconnais­

sants pour cette médecine.”

Les sonffrances d’uue fille

“ Il y a onze ans notre fille était clouée 
sur le lit de douleur.

“ Elle souflrait des maladies de rognons, 
du foie, de rhumatisme et de débilité ner­
veuse.

“ Elle était sous les soins des meilleure 
médecins qui lui donnaient toutes espèces 
de remèdes sans lui donner de soulage­
ment, et maintenant elle est très bien 
après avoir fait usage des Amers de Hou 
blon que nous avions méprisés pendant 
des années—Les Parents.

N. B.—Voyez 1er échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

LO til'AGNP de MViyATM 
RIVIÈRE OTTAWA.

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL. VAu.IüIffTIN «to Oio.,

HAMBURG, Allemagne, Europe.
En vous adressant à nous vous avez l’avantage de pouvoir obtenir des bil'ets 

directement sans l'entremise d’un tiers, et en conséquence chaque participant non 
seulement ro^t it la liste oiticielle des gagnants dans le plus court délai possible 
ajrès le tirage, mais obtient aussi les billets originaux, aux prix fixés dans le 
prospectus officiel sans charges extra.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

terTOUS LES JOURS-®*
A 7 HEURES Dü MATIN

—(o)—

TAUX de PASSAGEpour MONTREAL:
Un pôre qnl se rétablit

“ Mes filles disent :
“ Comme notre père est mieux depuis 

qu’il fait usage des Amers de Houblon.
“ Il se rétablit vite après avoir souffert 

d’une maladie déclarée incurable.”
“ Comme nous sommes heureuses qu’il 

fasse u^rgd de vos Amers.”

' •/ aLe FER ,
BRAV/JS'liï&'u' o.

d.tiiteeu très

et
dei irr.nat om.t IQN jour 

ir nun • <t la lieu :<1 tips.Première Classe, aller......................... (12.50
«lo do aller et retour... 4.00 LE SEUL VINSeconde Classe...........................................

Voyage complet descend re^piM-Im- ^ ^
Le feu sæ:i';.uv?;

i t :> ri hOOS, Ul Cutititi- 
LtiAlinU.

à l'extrait
de roi* de MOMVM

(tint l'emploi
donne les mime» résultât»

que celui do

BILLETS TENDUS ABORD 
FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX. 

Cour plus amples Inform». 
t’adresser au bureau 

«le la compagnie,
<tCAI DE LA REINE.

13 mai.

BRAVAIS tUne Damr d’Utica, N.Y.

Le FER
BRA VAIS r.rX;-

il ans U quel II pv .t

Hou» 8

KIDNEY-WORT
l’HUILE de FOIF r*.) T/10RUEque j’ai quelque 

gé dans le cerveau.
Pe-dant que Ludovic se li­

vrait à ses réflexions, tout en se 
promenant le long des bâti- 
me . s de la gare, le temps s’é-

Opère des Cures .
MERVEILLEUSES lettMtHl}

DEM * n
Maladies des Rognons y

ET J
Des Affections du Foie
Parce qn'll agit à la fols sur le FOIE, les 

INTESTINS et les ROGNONS.
Parce qu'il débarrasse le système des hu­

meurs viciées qui produisent dus maladies dos 
et des voies urinaires, des maladies 

bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïtios, lo rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes.
aa-CECl EST IITEJ I)fiM0NTItÉ-9S,

C’est le beu moment if/en SSïï" “5
b II A i A là

le VIn ù l'Extrait 
de Foie de morue:::

C'Jli.ltalOtircvieotü
par Jour.J'OFFRE UNE

REDUCTION GENERALEcoulait.
A onze heures et demie un 

train venant de Belgique arriva, 
Ludovic se précipita dans la 
grande salle d’attente La file 
des voyageurs passa devant lui. 
Mais il eut beau ouvrir les yeux, 
il ne vit ni le marqnid de Cou- 
lange ni son fils. Malgré cela, 
il s’obstina à rester jusqu’après 
l’enlèvement des bagages. Enfin, 
quend les employés se mirent 
en devoir de fermer les porles 
après la sortie des derniers voy­
ageurs, Ludovic finit par com­
prendre qu’il avait attendu inu­
tilement. Et comme il était 
impossible que le marquis et 
Eugène fussent passés devant 
lui, sans qu’il les vit, il dut 
dure qu’ils n’étaient pas arrivés 
par cetrain.

—A quelle heure y a-t-il un 
train venant de Belgique ? 
manda-t-il à un employé.

—Ce soir, à quatre heures, 
sauf le retard possible, lui fut-il 
répondu.

Ludovic n’avait plus qu’à se 
retirer.

Midi sonnait. Certains tirail­
lements d’es.omac l’avertissaient 
qu’il était temps de songer à 
déjeune’". Il prit la rue Lafayet­
te pour aller au boulevard des 
Italiens. Comme on ne l’atten­
dait pas chez lui, il déjeuna 
dans un restaurant du passage 
de l’Opéra. Son repas fit diver­
sion à ses pensées, et quand il 
il sortit du restaurant, il ne pen­
sait plus à jla rencontre qu’il 
avait faite dans la cour de la

emRlERle F EH ne noircit, jitmals
les dénis

Un jjrosj/ectua dèFnllô uccuuij-iyw
cl tuque Jlucon.

Dépôt dans teins les bonnes Pharmacies

BRAVAIS------- SUR--------

TOUS1I.ES chapeaux

ACTUELLEMENT M
U.tp’U n Oèrw !>’ 'Bit. i‘jtf <k C*e

M. ruv uuUaa,

EXIGER U SIGNATURE ChEVRIEF. 

Wâ»îxAsSwSBbl■ . 7• i
EN MAGASIN

C’EST LE MOMENT D’EN PROFITERIL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT
NSTIPATION, les HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATI: 

En faisant fonctionner librement tou 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SANG
et donnant au

EXPOSITION de PARIS 1P7G
lloRfl CONCOUH»

^ll-^TOTO^IITTl Ujjlll lll| iLA CO
SME

Gnerison
de 1’
Par la POtTDM du

ASTHMEJ’ai aussi un assortiment complet de
Pardessus en Caoutchouc, 

Parapluies, etc.
WÊmâs

système sa vigueur 
chasser la maladie.

normale DCléryCHEMIN DE FER

h. i.. cm:DES MILLIERS DE CAS 
les plus graves de ocs maladies ont été 

lugés et, en peu do temps
DéposiUires à Québec : D'Ed. MORIN A G1».
M. C. 0. Dacier a ces médecines cl 

dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.“CANADA F1 MITRADICALEMENT « LERIS.
Paix, $1, sous forme liquide ou en poudre.

En vente chez tous les pharmaciens.
On envoi lo remède en poudre par la malle.

rdson & Cle., Burlington, Vt. 
un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1*84.

128. Rue Rideau.
POMMES POMMES POMMESN. B.—Ass rtiment nouveau d’ouvrages 

faits par les sauvages.
LA

RlrhaWells,
Em VOIE la plus COUPxTE

MAGASIN D’BABITS Charles I>onald de (lo.,
79, RUE QUEEN, LONDRES, E. C.,

roux de correspondre avec les 
s de vergers, les marchau la et 

expéditeurs de pommes du Canada, en vu 
du commerce d’automne et du printemps.

MM. Donald et Cie.. donneront aussi les 
facilités accoutumés a leurs pratiques qui 
auraient besoin d’avances.

ENTRE

KIDNEY-WORTC011- OTTAWA ET MONTREAL Seront heu 
iét lireDE PRINTEMPS ET O’ÉTE

Et tous les points à l’est.

TOUTES SORTESsCHAPEAUX | CONVOIS a PASSAGERS i 

Tous Les Jours
de- KIDNEY-WORT

est des p us considérables et comprend 
tentes les nouveautés.

Notre asiûi liment est môme trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

31 juillet.1884
REMEDE? INFAILLIBLE 
■Miiei— pour —
LESJMALADIES DES ROGNONS 
|LESyAFFECTI0K8 du foie 
La CONSTIPATION, les 1IEM0B- 
jlRHOIDES et les MALADIES 

DU SAN6

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal. avec lo chemin de fer Grand Tronc. Ver 
mont Central, et les trains du chemin de ter 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
usqu’aux Provinces maritimes et aux voles do 

Nouvelle Angleterre, Troy, / ’bany et New- 
York.

A partir 
culeronto
Partant^

Sirop des Enfants du Br Coderre
^ Ce sirop est prénn

AX/y cine et de Ohirui»
Ajf/j. /,i VJ, rz*\WA\gie de Montréal, 

’ Ultéde Môdeci 
de VUniversité 

1 -U Victo»

Le sirop des en» 
\ //. il!iÿjyjj fents est supérieui

UÆISS ir/Jv^Sr/ ft toutes les prépa­
rations calmantce 
olfertea aux mèret 

de famille pour conserver la santé de leuii 
enfants ; il peut être donné avec la plub 
grande confiance aux enfants dans les cat 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterie, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

VENDAIT A BOA MARCHE.
NOTRE ASSORTIMENT DE

Janvier 18S4, les trains cir- 

Arï"l!?t5
S.20

du 2 
omme
d’Ottawa. 

4.50 |>.m.

CHEMISESI Lee Médecin** reconnnieeent non 
I - efflcaclté.

Montréal.
le toute description, est le plus considé­

rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
“ Le “ Kidney Wert ” est lo remède le plus 

efficace dont j’aie jamais fait usage.”
Dr P. C. Ballou, Monoton, Vt. 

“ On peut toujours compter sur l’effioacité 
du Kidney Wort.”

Dr R- N. Clark, So. Hei 
“ Lo " Kidney Wort” a guéri ma f 

qui était malade depuis deux ans.”
Dr C. M- bumincrlin, S 

DANS DES MILLIERS 1>E CAS

Ottawa.Montréal.Pr’t

4.30VAlUETE PRESQU’INFINŒ DE
ro, Vt. emme Tous les convois à passagers se rendent direo 

tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Lea traîna quittant Ottawa à 8 heurea du 
raccordent au Coteau avec le

COLS,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, etc.

un Hill, G a.

il a opéré des cures, lorsque tous les outres 
remèdes avaient échoué. C’est un remède 
qui n'est pas irritant, mais efficace, dont 
l’effet est sur et qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

■féB* Il purifie le sang, fertlfi 
donne une nouvelle vie à tous les or­
ganes importants du corps humain. Il réta­
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie do toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies los plus d&ngé- 
reuses.

tin se ra
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive ft Toronto 
ft 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viû Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell ft 7.00 p.m., 

Fichburg à 6.00 p.m. et New-York è 
p.m., arrivant à Montréal ft 8.25 du

Demandez le Sibop do Dr Godbrbb et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats

25 Vtm. LA BOUTEILLE,
Seul proprietaire,

B. E. MoGALE,

gare.
A deux heures et demie, il 

était à l’hôtel de Covlange- 
Comme il en était à peu près 
certain, le marquis et le comte 
de Coulange n’étaient pas encore 
rrivés.
Il remarqua que la marquise 

avait les yeux cernés, la figure 
fatiguée ; néanmoins, elle pa­
raissait plus tranquille que la 
veille ; son regard avait repris 
son expression habituelle. Max- 
imilienne, an contraire, était 
songeuse et triste ; quelque cho­
se semblait la préoccuper.

—Nous avons lu le journal 
que vous vous êtes donné la 
peine d’apporter vous-même, dit 
la marquise à Ludovic, je vous 
remercie sincèrement de cette 
attention. Cette lecture nous a 
fait verser des larmes ; car si 
nous avons été préservés dans 
ce malheur épouvantable, nous 
pensions aux victimes.

277, RUE NVELUlMT N,

C» Gagné et Cie
5 mars, 1883 _ la

e et Unis
PRIX,

Chimiste.
MOLtlvià

4.30 p. 
matin.

1883. la

NOUVEAU MAGASIN CHEMIN DE PREMIERE CLASSE J. B. AKIALi,Prix, $1, sous forme liquide ou en poudre. 
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
R1CÜAKD80N & Cle, Burlington, VI

BT RAILS NEUFS KN ACIER 
Lea passagers pour le Sud et l’est changent de 

chars à la gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en-
billets et tout autre renseignement peu­

vent être obtenus aux bureaux du Grand Trône 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée dea traîna août 
réglée d’après l’heure du 75ôme méridien.

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
BT VITRIER,

WELLS, PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES
ET DE DECCRA1H>N 

No. 208, Bne DALHOUSIE, Ottawa

KIDNEY-WORT sans que

TENU PAR Jarchand de

PEINTURED ORION A DELORME 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

140 Rue Sparks et 569 Rue Susseï,
GEO. r HILBERT

ET DE VITRES,GérantIProprié taire A. G. PEDKN,
Agent gén. dea paaaagera. 

Ottawa. 22 août 1884.
520 RUE SUSSEX

OTTAWA
OTTAWA.

ix fonda de aeô 
illeura artistes ■

de toute 
donner.

M. GEO. PHILBERT, ae charge 
commande que l’on voudra bien lui cp 
Prix très modérés et ouvrage garanti. 

Lea marchanda de la ville et de la

mes variés, peints 
du Ounada.pat lea i

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portrait#

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$3.00*
Photographies de toutes grandeurs, 

faction garantie.
Une visite eet sollicitée ches

SPRUCINE
rendre une M. A rial bo charge de toute 

commande dans sa ligne d’af- 
iaires ; il surveilla lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

lui
Une des meilleures prepa» 
rations offertes juamVie 
au public, pour le soulag- 
ment immédiat et la gué­
rison de la Toux, du Rhnm«, 
de la Bronchite, de l’Er­
ronément, de la Croupi e 
de- toutes les maladies de a

àd™raPrwüuÎ5 e, ^ propriétaii trouveront 
50c la bouteille. un grand avantage en le favo

B. e mcGalk, chimieti . risant de leurs commandes
Montré»1

priés d’aller 
a* acheter aill

GEO. PHILBERT,
>08, RUE DALHOUSIE.
Il 16t. 18841
—Faites l’essai ae la V AJLE- 

Ki t. C’est la meilleure pom­
made contre la châle de» 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. D4C1HH, 
Pharmacien, rne tinsse

DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks t 

569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
18 Oct. 1883

(A suivre. )
17 mars 1883 lala. 8

»

J

~i

EE CANADA, 23 Sept. 1884



COUR DE POLICE wALPHONSE JÜLIffl,»-:5^
uaga

I Présidence du juge U’tiaru J
Ottawa, 22 septembre 18P4.

Thomas B rry, accusé d’ivrognme, est Cntrnnrnnmir J* 
condamné à $1 d’amende et les Irais. LnilCpiulluUl Qu T * ‘

Thomas Siméon et Roderi k Jarviss, 
accusés d’ivrognerie, sont libérés.

John O’Go ner, accusé d’assaut sur 
Catherine Currie ; cause remvoyée.

Ottawa, 23, septembre, 1884. Ci-devant. occupé par M. Jos. Senécal.
Ma ie Sabourin,accusée d’ivresse ; cause , ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public «l’Ottawa 

remise à lundi prochain. et ses environs qu il a ouvei t un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu’on
«lames Irvine, pour ivre.-se, cause remtse
Larmont et Giroux, accusés çluvol chez & d“ ^ °m™ent8 f°UrniS S"r

M. Mckay, marchand de farine ; cause 3 mai—1 an F
rem se à samedi.

X

Pompes Funèbres
263 Rue DALHOTISIE, Ottawa, ,

1

)A. A. ADAM, GRANDE VENTE
OPPOSITION

LA VIE DU COMMERCE
Avocat, Procureur, Notaire, Scllici- 

Collecte
—A—

leur et ur. SACRIFICEJe vends mes montr- s et bijoute- Bureau : chez MM. O’Gara & Item on, 
ries de toute sorte à 25 pour cent
d'escompte pour argent comptant M Adamluivra le8 cour, civil,, et cri- 
Chaque ai tide est gai ailti, et S il minelles de la province de Québec, 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

DES

Effets d'automne et d'hiver
Venant du fond? de banqu 

CHISHOLM & Cie. Ces 
consistent en

Manteaux, Etoffes a Parties* 
Velours, Pluelies, 

Soles, Rubans, etc.,
Avec un immense assortiment de

No. 58, rue Sparks, Ottawa

eroute de 
effetsGRANDE

Exposition de la Puissance
ET 39èmeH. Norbz,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
“ London Chop House”

Montres réparées avec soin. Ver­
res de montres, 10 cents.

EXPOSITION PRAVIMULE Chapeaux Garnis et Nus,SOÜS LES AUSPICES DE

Qui seront offerts à environ

30 cents dans la PiastreL'Association de l'Agriculture&desftrts
D’ONTARIO,

Du 22 au 27 SEPT. 1884
ie-$23,000 EN PRIX ET EN MEDAILLES DE 
L1 PUISSANCE SERONT DISTRIBUES*®»

A
Y compris la balance des

CHAPEAUX B9ETE,
A des prixCi-devant salle de

L’INSTITUT CANADIEN, UUE YORK

M. M. J. (lain,
M. T. II. Wiiinet,

liXTilAIlnDliXAiltKMBXT BA J,
La vente commencera

Locataire et Gérant 
Directeur

Les entrées doivent être faites chez le 
Secrétaire à Toronto aux dates sous men­
tionnées ou avant, savoir :

Chevaux, bôtes à corna, moutons, porcs, 
volailles, instruments oratoires, le ou avant

Grains, racin 
ferme, machinet

Mercredi, 20 Août,
Pour une semaine, commençant Et se cont5- uera pendant quelques jours 

seulement.
®6T* Venez, à bonne heure et profitez des 

meilleurs lots, chez

ix. Woodcock,
:<». HUE SIM U lis.

LUN il. 22 SEPT’84 ir 23
es et autres produits de la 
3 et autres produits manu- 
irale, le ou avant le 30 Août, 
jardins, ouvrages féminins, 

beaux arts, etc., le ou avant le 6 Septembre.
On peut obtenir des listes de prix et des 

formules pour faire des entrées des Secré­
taires de toutes les sociétés d’Agriculture 
et Horticulture, des institutions de mécani­
ciens la province et du Secrétaire.

facEngagement extraordinaire pour la se 
de l'Exposition du renommé 

ANDY MORRIS

maine

GRAND
Magasin de Meubles

DE

L. GRATTON,

I HARRY WADE,
Aidé du plus jeur.e bouffon au monde, Agricultural Hall, Toronto

LE PETIT TOOT SEY tAU CLERGE
OTTAWl PLÂTING WORKS

i lieAgé de six ans seulement, et la g>et 
colombine Mlle. IDA MAJJSSEY.

L’ETONNANT KENNETTE !Entrepreneur Meublier, Menuisier,

No. 530, Rue SUSSEX, Ottawa.res Hogan, le sénateur Frank Wood- 
Edward et Kernell, les frères Gor­

man Pete et Jerry. Walter Mack 
et Grace Marston, T. H. Wi

Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES, M. GRATTON est toujours heureux d’en­

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons
CALICES,

PATENES,
CIBOIHES,

CRUCIFIX,
OSTENSOIRS,

BURETTES, 
ENCENSOIRS 

CHANDELIERS,
Et autres ornements d'autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, BUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

La semaine prochaine, Moworlli’s 
Grand Hibernica.

TOUS LES SOIRS A HUIT HEURES. 
Les mardi, jeudi et samedi, à 2:30 p. m.

assister

Meubles de toutes sortes pour, Cham­
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger. 
te coin, par 
étents, et à

I»
Les dames et les enfants peuvent 

avx représentations de l’après-midi sans un 
escorte. Le programme complet du soir 

t donné l'après-midi.
Prix d’entrée :

I E SOIR, 10, 15, 20, 30 et 50 Cents,

Le tout exécuté ave des ouvriers

DES PRIX TRES SUOFRÈS.
1er Oct. 1883 laL’APRÈS-MIDI, 10 et 20 Cents. 

gSyLever du rideau à 8 heures et 2.30 p.m. 
Ouverture des portes, une heure à l’avance. NOUVELLE MANUFACTURE

Programme nouveau tous les semaines.

JIJOUTERSEgla.

VER SOLITAIRE Bloc de ’Hotel Russell, nie Sparks, 
Ottawa.

M. O. H. DOUCET a transporté son a te- !\ 
lier d’orfôverie du magasin de bijouterie do j 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai toutf 
commande telle que bagues, Roucles d’O 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tonrt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

nent savant allemand a récem- 
tin “ spécifie certain ” ex- 

«er solitaire, 
rendre et n’af-

Uun ômi 
ment découvert 
trait d'une racine. contre le ver

Le remède est agréable a p 
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma­
gique sur le Ver Soiittire qui se détache 
de sa victime et passe facillement et tout 
entrier, avec la tête, et étant encore en vie.

Un seul médecin s’en est servi dans plus 
de 400 cas, sans qu’il ait manqué 
fois de prod ire son effet. Succès 
on n’txige aicun 
ne soit sorti tout 
hrc 11 vous recevrez une 
les couditions.

OIRRURES

La plus grande partie «le mon assorti­
ment «ie fourrures tist maintenant prèle.

Malgré la grande variété que je pov è e 
plusi urs personnes ne trouveront na« en- 
core tout ce «p.’elles dés!reroot av ur.

li se ail bon alor que tous ee-x qui re 
pro i osent d’acheter des pelleteries d’en 
donner la commande avant le 1er octobre.

Nous pouvons prendre aujourd'hui des 
commandes et les remplir à des prix plus 
bas qu’à une époque plus vr cée de la 
saison.

B
payment avant que le vei 
entier. Envoyez nn tim 

circulaire don

G. H. DOJCET,
Propriétaire

2fév til

HEY WOOD d Cie.,
19 Park Place, New York

Voitures pour Enfants1 juillet 1884

A. B. MCDONALD
ENCANTBUR DE LA RE1SER. J. DEVLIN.

Cages pour Oiseaux
MARCHAND

Commission 6. LAVERDURE
No. 00 Rue RIDEAU.No, 16 RUE ELGIN

!

i

Maison de New iork — Nous 
avons visitéj aujourd’ui, l’établisse- 

de tailleur de New York, tenu 
par M. J. L Beaudry. No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchai! 
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos­
saises ; aussi articles de fantaisie Tout doit etre Tendu nu prix coûtant allu de taire place 
pour messieurs. Toutes ces mar- Pour les nouvelles marchandises d’automne qui nous 
chandises sont des plus nouvelles. vlen,ie,lt d’I.urope.
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J. L. Beaudry,
523 rue Sussex.

Grande Vente à Sacrificement , i
------DE-------

FOHCELAINES, VAISSELLE
FT VERRERIE

C. S. SHAW & Cie.,
Importateurs directs.

i

Ottawa, 21 Janvier 1884

Dans l’après-midi, feu d’artifice 
japonais.

8 p. m—Grand concert prome­
nade et expérience de la lumière 
électrique à la salle d’exercices mi­
litaires, carré Cartier. Le tout se 
terminera par un magnifique feu 
d’artifice.

DIAMOND DYES

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou donusti- 
ques.

Les jours de la < uve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois de cam pêche, sont aujourd’l 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces tein 
tures teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein­
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril­
lantes et plus durables. Les tein­
tures à l’ancienne façon ne peuvent 
pas être compaiées à celles ci sur le 
rapport de la qualité «il du bon 
marché.

LUI

CUEILLETTES DU REPORTER
La police de New-Edinburg a 

trouvé dans une pile de bois le 
corps d’un enfant nouveau né, en 
décomposition déjà avancée.

Les ouvriers de la compagnie 
électrique de Montréal sont occupés 
à placer leurs fils et leurs lampes 
sur la rue Sparks. Demain soir on 
fera l’expérience de la lumière.

Une retraite pour les Irlandais au­
ra lieu à l’église St Joseph pendant 
la deuxième semaine d’octobre. 
Une retraite pour les Canadiens- 
français aura lieu dans le mois de 
novembre.

Le lieutenant-colonel Lamonta 
gne a fa-t, hier, l’inspection des 
dragons de la Princesse Louise. Le 
lieutenant-colonel Panel assistait à 
l’inspection et s’est déclaré haute­
ment satisfait de l'état de ce corps

Le placement des instruments 
aratoires, voitures, produits agri­
coles, et autres effets se fait avec 
rapidité dans :e parc de l’exposition. 
La dernière main va être mise au­
jourd’hui à l’organisation et demain 
l’ouverture officielle sera faite par 
sir John A. Macdonald. Les expo 
sauts sont nombreux, les articles 
riches et variés, et les animaux 
magnifiques. Ce sera certainement 
la plus belle exposition qui ait en­
core eu lieu à Ottawa.

1/EX POSITION

La plus grande attraction de l’exposi­
tion, la semaine prochaine, sera la table 
aux fleurs et aux curiosités étrangères, 
venant mérite du Nil et autres pays ; mais 
vu que ces curiosités ne sont pas de fabri­
que canadienne, nn comité privé a été 
été nommé pour les exposer et môme pour 
les vendre à un très has prix nu numéro 
137 et 137), rue Sparks, chez M. D. A. 
Harper de Montréal, qui a été mis en char­
ge «le toute l’alîaire.

Admission gratis. Les étrangers seront 
poliment admis à visiter l’établissement, 
gratis.

L’exposition de fleurs sera magniliq
On abend des visiteurs distingu«’*s de 

l’Ohio et de différentes parties des Elals- 
Unics à ce «l«>partement spécial de notre 
grande exposition. Un grand pavillon 
blanc avec lettres noirs flottera audesssus 
de la Jporte.

137 et 137) rue Sparks.
Le grand magasin de 10 cents et d’une 

piastre de Harper est relié avec ce départe­
ment de l’exposition.

Vous pourrez y choisir sur 10(00 objets 
pour 10 cents.

5,000 pour- 25 cents.
6,000 pour $1.u0 à l’ancien poste fa­

meux de Flanagan.
137 f-t 137) rue Sparks. 

Voyez notre enseigne monstre en lettres 
noires et blanches.

AVIS SPECIAUX
J’ai encore reçu 20,000 Ci- 

gnrN valant $18.00 le millet 
et que le vendrai pour $13.50.

N. A. Sa yard, 
rue Dalhousie

La Sprunne—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composé 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce,

En vente chez II. F. McCarthy et 
G O. Dacier, Ottawa.

ARRESTATION IMPORTANTESERVICE TELEGRAPHIQUE
LES ACCUSÉS DU VOL 1.CHEZ M. 

MCKAY ARRÊTÉSLA GUERRE MJ SOUDAN

Suakim, 21—Le major Cher- 
maide a dépêché des cheiks 
au gouverneur de Massowah pour 
régler l’évacuation de Cassala. La 
tribu amie des Amatas a réoccupé 
la route de Berber, après avoir 
refoulé les Iladendowas jusqu’à 
Sinkat. Les insurgés ont mis à 
mort quatre Amaras qu’ils rete 
liaient comme otages.

Dongola, 21—Un messager du 
que les rebelles ont subi des dé­
faites désastreuses. Dans la der­
nière bataille lorsqu’il devint évi­
dent que les rebelles pliaient, Gor­
don rallia ses troupes et fit une 

ttaque si vigoureuse qu’ils furent 
obligé* de lever le siège et de 
retraiter vers l’intérieur. Les pertes 
de Gordon sont très légères, vu la 
précision de son artillerie et de sa 
mousqueterie-

Les dépêches annonçant la dé­
faite des rebelles et la chute de 
Kp-voum sont confirmées.

Londres, 22—La nouvelle que le 
siège de Kartoum a été levé est 
officiellement confirmée. On con­
tinue les préparatifs pour l’envoi 
d’un corps de chameliers dans le 
Soudan. “ 500 hoir nés de renfort 
seront dépêchés d’Angleterre tel 
que projeté.

Londres, 22—Wolseley a télé 
graphié au ministère de la guerre 
de cesser d’envoyer des troupes en 
Egypte pour le moment. Le mar­
quis de Hartington tiendra aujour, 
d’hui une conférence avec les offi­
ciers militaires.

Nos détectives, MM. McVeitly, 
Dupont et Quinn, viennent d’opéiei 
l’arrestation de ceux que l’on sup­
pose être les auteurs du vol de 
$225 commis pendant la nuit chez 
M. McKay, marchand de grains, en 
face de la Basilique.

Les deux accusés sont deux 
hommes de Hull, nommés Francis 

Pliilias Giroux. Lar­
mont demeure sur la rue Principale 
où sa femme tient un magasin de 
bonbons, et son compagnon 
rue Victoria. La police avait les 
yeux sur ces deux hommes depuis 
quelque temps. Leur principal 
moyen d’existence ôtait d’obtenir 
de l’argent des voyageurs sur la 
ligne du Pacifique ou ailleurs en 
olfrant en retour des montres 
en nickel d’aucune valeur mais 
qu’ils disaient valoir beaucoup.

Depuis le vol chez McKay, nos 
limiers ont remarqué que ces d 
hommes dépensaient de l’argent 
largement et ue ménageaient pas 
leurs promenades et amusements.

Enfin la police a pu apprendre 
que le jour du vol les deux compa­
gnons étaient traversés de Hull à 
Ottawa par deux fois, seuls dans 
une petite embarcation, une lois 
pendant le jour et une autre fois 
pendant la nuit.

La police croit posséder plusieurs 
autres indications uffisantés pour 
faire condamner ces individus 
comme coupables du vol dont on 
les accuse.

Larmont est un homme d’environ 
30 ou 35 ans, marqué de la petite 
vérole, de grandeur moyenne mais 
fortemer* charpenté. Giroux est 
un peu plus grand mais pas aussi 
gros, avec cheveux et moustache 
jlonds- Il a un meilleur air que 
son compagnon, ce qui lui donnait 
plus de facilité pour faire des dupes 
dans son métier d’escroc.

amis

Larmont et

sur la

a

eux

Résumé Télégraphique

CANADA

Aucune lunière nouvelle n’est 
dans l’affaire Béliveau àsurvenue 

Lévis.
Au concours d’artillerie qui a eu 

lieu à Toronto, samedi, fi batterie 
de Gananoque a fait 37 points et 
celle de Kingston, 355.

fi y a eu une grande f< tv, hier, 
Saint Nicholas à l’occasion du 25e 
anniversaire de prêtrise du Rév. 
Joseph A. Bureau. On lui a offert 
co urne cadiau d’occasion son por­
trait peint à l’huile.

L’EXPOSITION FEDERALE A 
OTTAWAà

PROGRAMME OFFICIEL

Voici le programme des jeux et 
amusements pendant la semaine de 
l’exposition, tel qu’il a été arrêté 
par le comité.EUROPE

L’empereur Guillaume a créé un 
régiment Uhlan qui portera le nom 
d’Alexanire 111 de Russie, et le 
titre sera gravé sur les épaulettes 
des hommes du régiment.

La loi sur renseignement en Bel­
gique a été promulguée, revêtue 
de la sanction royale et du contre­
seing des ministres de l’Intérieur 
et de la Justice. Elle entre en vi­
gueur immédiatement.

Mercredi 24 septembre
Ouverture officielle de l’exposi 

lion par le très honorable sir John 
A. Macdonald, premier ministre du 
Canada. Une parade du club de 
bycicles aura lieu dans le parterre 
du Parlement à 10.30 du matin.

2 p. m.—Grande parade.des bicy­
clistes au parc Lansdowne et cour­
ses pour prix.

Course d’un mille,ouvertes à tous, 
médaille d’or.

Course d’un mille, ouverte à tous 
ceux n’ayant jamais fait un nulle 
en moins de 3.30, médaille d’argent.

Trois milles, ouverte à tous, mé­
daille d'or.

Trois milles, ouverte à tous, mé­
daille d’arg« ni.

Jeu de palet, 5 Ibs et plus ; 1er 
?rix $10,2em“ $5 ; 3ème 83. Poids 
légers, 5 lbs et moins; 1er prix $6 ; 
2ème $4 ; 3ème $3.

3 p. m.—Lutte au cable entre dix 
citoyens de la ville fd’Uttawa et dix 
du comté de Garleton.; prix $20.

8 p. m.—Grande fondai ne prisma 
tiquo au chateau d’eau, et concert 
en plein air au même endroit.

Jeudi, 25 septembre

Hfr-Ne manquez pas l'excursion 
au clair de la lune des deux corps 
de musique canadien de Hull et de 
Sic Anne, à bord du Peerlese, jeudi 
le 25 sept.

Grande Reduction 21 a. m—Course à barrières, ou 
verte à tou» chevaux ; 1er prix $14, 
2e $7, 3e Si. Entrées $1.

I p m — Ascension en ballon 
captif et grande course aérienne 
sous la direction du professeur et 
de madame Lowanda, pour tous 
ceux qui désireront faire une pro­
menade dans le pays des nuages. 
Sûreté complète.

3 p. m—Course de chevaux en­
trés dans la classe 2 et qui n’ont 
pas lait nu ii.x que 2.50.

Course au trot, bourse $75 ; 
ouverte à tous chevaux qui n’ont 
jamais fait mieux que 2.40 ; $50 au 
premier, $15 au second et $10 au 
troisième.

Pendant l’après midi il y aura 
feu d’artifice japonais.

8 p. m—Illumination générale 
de la ville et fontaine prismatique 
au :hàteau-d’eau.

Vendredi, 26 septembre
II a. m—Grande course de 2 

milles entre rameurs de profession, 
sur le canal Rideau, en face du 
parc de l’exposition ; 1er $50; 2e 
$25. Entrées $5.

3 p. m—Grande ascension en 
ballon par Madame Lowanda, qui 
représentera alors le Canada.

SUR TOUTES MES

MltClIMllim
Je]ven<lN au détail le prix 

Un gros

Venez voir mes prix avetîû d'a-
heter.

ARGENT COMPTAN1

Oscar McDONELL
\EPIC 1ER,

101 RUE RIDEAU.

«i

VALANT $75.00 H

Seront données chez |J
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do do
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LA SOt’Il

LE C

. Ottawa et I

QUESTIC

UNE BA

Depuis long 
merçants et lei 
général sou fin 
succursale de 
eux. Des dérr 
par un cei 
citoyens, mais 
roux.

11 se fait ma 
commerce asse 
qu’une succui 
trouve son ce 
de plus, désire: 
voir déposer le 

. une banque sil 
vrai que la dis 
Otiawa n’est ; 
qu’il y a dans 1 
facilités finaaci 
petite que soit. 
toujours une pi 
les commerçan 
non commerça

Il y a aussi c 
importantes à c 
avec les dépôts 
monétaires jsili 
province.

Dans les cas 
empêchant un 
sen ter en perso 
dépôt, les form 
beaucoup plus 
pliquées et plu 
banque est si 
d’Ottawa, prov 
dans la ville ( 
Québec.

Si la banqu 
Hull il suffirait 
ration devant r 
mort les heritie 
le dépôt sur sin 
sonnelle ou pre 
de mort aux reg 
L’argent serait 
sans plus de cé 
ne s’éleveraienl 
ques piastres.

Mais ces trans 
aussi faciles p< 
d’une banque s 
Les lois d’Ontai 
et l’attestation 
sidérée dans 1, 
bec, un mstrv 
pas considéré d 
rio où on devra 
régulièrement i

Conséquence 
$50 ou $60 re 
vent le quart ov 
déposée.

Il y a bien à 
caisse d’épargm 
au bureau de p 
titution qui es 
grand nombre 
tous ; principal! 
sont exposés à i 
d’un jour à l’a 
pas passer par 
lentes des cai 
gouvernement.

Il y a quelqu 
PP. U biais du ( 
donné* une cc 
Chanteloup, pt 
Saint-Joseph de 
leur. La stati 
sur une tour d< 
leur et sur mon 
tawa. Elle dci 
ville.
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